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FE POHAO E K S. CIII . Partié .

feuilles ; L' experience de ce qui ſe voit chez les bons Maréchez , juſtifie aſſez la ne -

ceſſite , & Pimportance des arroſemens ; quelque pluye quæil faſſe pendant lEſté ,

ils ne ceſſent gueres d' arroſer meme tous leurs Jardins ; aufli voit - on que leur mar -

chandiſe eſt bẽaucoup plus belle que celle des autres , qui arroſent moins .

Nous avons regulierement ſept ou huit mois de Fannèe , qu ' il faut arroſer tout

ce qui eſt dans un Potager ilny a que les Aſperges qui en ſont exemptes , parce que

nc venant àfaire leur devoir quà Pentrèe du Printemps , C' eſt aſſea pour elles que de

ſe ſentir des humiditez del ' Hyver , elles nen ont plus beſoin paſſèe les mois d' Avyril ,

& May ; mais comme ces deux mois ſont les temps de häle , & de ſ ' chereſſe ; on eſt

aſſez ſouvent oblige d' arroſer juſquauæx Arbres nouveaux plantez , & méme quel -

quefois il eſt bon d' arroſer ceux ; qui ayant retenu une grande quantitè de Fruit pa -

roiffent mediocrement vigoureux & demandent quelques ſecours pour conduire à

bonne ſin la recolte ; quils nous preparentʒ ſur toutes choſes ayant à faire à des ter -

res legeres ; & ſeches il en faut venir à ces arroſemens dans le teinps du ſolſtice d ' Eſté⸗

& mème il y en faut encore faire de nouveaux dans le mois d' Aouſt , quand les Fruits

commencent à prendre chair , & que la ſaiſon ſe trouve fort ſeche ; autrement ils

demeurent petits , & d' ordinaire pierreux , & peu agreables .
Delàils enſuit , qũ' abſolument il faut de leàu daũs les Jardins , & mẽme en aſſeꝝ

honnste quantité , pour y pouvoit faire en temps & lieu les arroſemeus neceſſaires ; car

en veritè qu-eſt· ceque cꝰeſt quune terre ſans eau , ſi ce n' eſt une terre la plũpart du Anima mea,

temps inutile pour le rapport . & deſagreable pour la vũẽ ; le grand ſecret eſt de choĩ - ſcut terra

fir des lituations , od on puiſſe avoir la commoditè de Teau , & partant quiconque
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ne fait pas dabord un capital de cet article , merite bien qu ' on le blàme , ou quꝰon le

plaigne .
La plus ordinaire - & en meme temps la plus miſerable des reſſources pour les

arrolemens eſt celle des puits : il. faut bien en avoir , quand on ne peut rien de

micux , mais au moins les doit on ſouhaiter peu profonds , car aſſurẽment il eſt fort

à craindre que les arroſemens neè ſoient tres:·mediocres , & par conſequent peu utiless

quand Leau coũte beaucoup à tirer ; l ' avantage des Pompes , quoy que ſouvent

trompeuſes ; ſe peut bien en cela conter pour quelque choſe , mais ſur tout la dẽ -

charge de quelques fontaines , on méme quelques fontaines conduites exprès , un

canaf voiſin , unpetit reſervoir bien fourny & bien entretenu avec des tuyaux ; &

des cuvettes diſtribuces en pluſieurs carrez : ſont pour ainſi dire L' ame de la ve -

getation ; ſans cela tout eſt mort oii languiſſant dans les Jardins ; quoy que le Jardi -

nier nen ait aucun reproche à craindre ; mais aveC cela tout le Jardin doit étre vi -

goureux & abondant en chaque ſaiſon de Lannee , & parce moyen combien d ' hon -

neur , & de gloire pour ceux qui ſont charge⸗ de ſd conduite , mais aufli que d' opto -

bre & Cignominie ponr eux : quand ils mont aucun pretexte pour S' excuſer.

GCHAPTTRXRE VIII .

7
De la quatrieme condition , i demand ' e Iue le Fardin ſoiteà
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pen pres de niueau dans tonte ſa ſuperficic .

1 . eſt tres⸗dificile , & mẽme alle⁊ rare de trouver des ſituations qui ſoient ſi egales

en toute leur ètenduẽ, ; qu' iln - y ait nulle pante d ' aucun cõtéè , cependant il meſt

pas impolſible ; je ne croy pas qu- il faille beaucoup ſe mettre en peine d' en cher -

cher , qui ſoit d ' un niveau aulli E&gal que celuy d ' une Piece deau ? mais on doit Stre
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bien aiſe ; quand on en à d alſeꝛ heureuſes pour cela ; les grandes pantes ſont afſure -
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86 DESUJANMDINS FRUDGTIERS
ment tres· importunes dans les Jardins : les ravines , qui ſe font dans les temps de for -
tes pluyes , y font de cruels degäts , & produiſent de terribles ouvrages pour les ré -

tablir ; les pantes mediocres ne font pas de grands maux , elles font mẽme du bien ,

quand ſur tout dans une terre ſeche elles ſont tournèes vers une muraille expoſee au

Leyant ; cette partie , comme nous l ' avons deéja dit , ſe trouve rarement baignèe des
eaux du Ciel ; c' eſt celle du Couchant , od donnent la plüpart des pluyes , & ainſi

une pante , qui conduit les eaux vers ce Levant , eſt une choſe extrẽmement favo -
rable .

Jeſtime donc qu ' autant qu ' ileſt poſſible , il. faut preferer une aſſiette qui a peu
de pante , à un autre qui en a beaucoup , & quꝰen tout cas , ſi quelqu ' une eſt tolera -
ble , ce neſt que celle dont je viens de parler ; juſques - là que dans les Jardins , qui
pẽchent pour ẽtre un peu ſecs , ou un peu élevez & ſont d ' un niveau parfaitement
Egal il eſt expedient d' y menager quelque pante , par exemple il en faut preparer
mne qui ſoit imperceptible , & perpetuelle dans toutes les Allèes , qui regnent le long

du Midy ; afin que l ' eau des pluyes , qui eſt inutile dans ces Allèes y trouve ſa dè -

charge juſques dans les pieds des Arbres de ces deux expoſitions .Une
telle pante artificielle produit deux bons effets , le premier en ce qu' il eſt à

ſouhaiter que ces endroits .là ſoient toũjours un peu humides , & que leur aridité ,
ſoit qu ' elle vienne de la nature du fond , & de la ſituation , ſoit qu ' elle vienne de
Fardeur du Soleil , puiſſe etre par de telles eaux heureuſement corrigeèe : & le ſecond
ence que par ce moyen on empèche que ces eaux ne ſe jettent en quelque autre partie
du Jardin , od elles pourroient nuire ,

Queſi oneſt indiſpenſablement obligè de prendre pour ſon Jardin une ſituation
qui ait beaucoup de pante , jexplique cy - après dans le Chapitre treizième ce que je
croy devoir etrę fait , pour tàcher dꝰen corriger le defaut , autant que I ' induſtrie eſt
capable de le faire .

C‚ „ EARNRHTFRK AlK &

De la cinquieme condition , qui demande que Ia figure d ' un Fardin
ſoit reable , & que ſon entree ſoit bien placce .

E n' auray pas de peine à prouver que la figure de nos Jardins doit etre agreable ;il eſt neceſſaire que ſes yeux y trouvent dabord de quoy ẽtre contents , & qu' iln ' y
ait rien de bizare qui les bleſſe ; la plus belle figure qu ' on puiſſe ſouhaiter Pourun Fruitier , ou pour un Potager , & mẽme la plus commode pour la cultutè eſt

ſans doute celle qui fait un beàu carré , & ſur tout quand elle eſt ſi parfaite , & ſi
bien proportionnẽe dans ſon ẽtenduè , que non ſeuleinent les encoignures ſont à an -
gles droits , mais que ſur tout la longneur excede d ' environ une fois & demie , ou
deux fois letenduè de la largeur , par exemple de vingt toiſes ſur dix , ou douze ,

de quarante ſur dixhuit ou Vingt ; de quatre - vingts fur quarante , cinquante , ou
ſoixante , &c . car il eſt certain que dans ces figurès carrèes le Jardinier trouve aife -
ment de beaux carrez à faire , &debelles Planches à dreſſer ; il ya plaifir de voir de
veritables carrex de Fraiſes , d Artichaux , d Aſperges , &c . de grandes Planches
de Cerfeuil , de Perſil , d' Oſeille , tout cela bien unys bien tité ; bien compal -
ſe , &c . ce qu il neſcauroit fairedanslesfigures irrẽgulieres , ou au moins a. c' il toũ -
jours beaucoup de temps à perdre , quand pour en cacher en quelque fagon la diffor -
mitè , iltache dy trouYyer quelque choſe qui aproche du carré .

Dꝰod il eſt aiſẽ de conclure , combien en fait de Potagers je trouve à redire A toutes
Iesautres figures de decoupez , dediagonales , de ronds , d ' ovales , de triangles , &c .
qui ne doiyent en effet etre regũës que dans les Boſquets , & les Parterres ; aulli ſont -
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